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presente d'anormal jusqu'aux premiers jours de decembre. Le
6 decembre, l'examen au binoculaire revela l'existence des

excroissances caracteristiques des males sur les deux premiers
doigts de cbaque patte anterieure. Sur des coupes de peau
prelevee sur le pouce droit, on voit tres nettement des papilles
epidermiques recouvertes de la couche cornee pigmentee et

presentant de faibles crochets. Les glandes sous-cutanees sont
egalement en voie de proliferation et de modification. Des

coupes de la peau du pouce d'une femelle normale de meme
äge et condition, ne montrent rien de semblable. Jusqu'ä
present Tinstinct sexuel et la voix du male n'ont pas fait leur
apparition.

Tant que l'on n'avait obtenu que des modifications dans le

degre de developpement de parties communes aux deux sexes,
on pouvait penser que Taction de la glande genitale male,

par exemple, serait incapable de retentir sur un soma femelle,
de maniere ä faire produire par ce dernier des formations nou-
velles dont il ne presentait aucune ebauche.

S'il en est probablement ainsi chez des animaux ayant acheve

leur developpement, il n'en va plus de meme lorsque ceux-ci
sont encore en voie de croissance. L'hormone sexuelle nouvelle

peut done modifier assez profondement le soma pour faire appa-
raitre des caracteres entierement nouveaux.

(Station de Zoologie experimental ; Universite de Geneve.)

E. Welti. — Le sort des autogreffes chez le Crapaud.

Dans le but de comparer revolution des homogreffes et
des autogreffes de glande genitale mile, chez le Crapaud
(Bufo vulgaris), j'ai effectue une serie d'autogreffes que j'ai
suivies, h intervalles reguliers, de 1 ä 7 mois, et dont je rapporte
ici les premiers resultats. Ceux-ci doivent etre consideres:

1° en fonction de la presence complete ou partielle de la

glande genitale restee en place,
2° en fonction du lieu d'implantation du greffon.
A. Autogreffes de testicules sur males castres (18 cas).
Ces greffes ont ete faites, soit sous la peau (dans le cul-de-sac

lymphatique dorsal), soit dans le peritoine.
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1° Greffes sous-cutanees.

Les premiers phenomenes consistent dans la degenerescence
de la lignee germinale des canalicules seminiferes et dans 1'epais-
sissement du tissu conjonctif intercanaliculaire (sclerose). Dans
les canalicules, les elements differences (spermatocytes, sper-
matides, spermatozoides) degenerent avec formation de masses

plasmatiques, boules et granulations chromatiques. A l'interieur
des canalicules penetrent des cellules conjonctives migratrices,
d'abord intercalees aux elements germinaux, puis formant une
assise continue (pseudo-epithelium), qui, dans quelques cas,finit,
par multiplication, par donner une masse cellulaire pleine,
comblant la cavite du canalicule (apres 3 mois environ).

Cependant un certain nombre de cellules germinales primordiales,

ä noyaux lobes, echappent ä la destruction et deviennent,
ä partir du 4me ou 5me mois, le siege d'une nouvelle poussee de

proliferation. A partir de ce moment, on rencontre de nom-
breuses mitoses, des ilots de spermatogonies, des spermatocytes,
avec stade synapsis, de spermatides, qui remplissent de nou-
velles ampoules spermatiques creusees ä l'interieur du tissu

conjonctif qui avait envahi la presque totalite du greffon.
II y a done une degenerescence avec sclerose, paraissant liee

a l'intensite de la vascularisation initiale, puis une nouvelle

poussee de Spermatogenese, aux depens d'elements primordiaux
ayant echappe k la destruction premiere.

2° Greffes intra-peritoneales.

L'evolution est dans les grandes lignes la meme, sauf que la
reaction conjonctive, comme la vascularisation, est beaucoup
moins intense. Le contenu des canalicules seminiferes degenere,
mais la migration des cellules conjonctives, avec formation
de pseudo-epithelium, est beaucoup plus rare et localisee.

D'une fatjon plus precoce en general que dans les greffes sous-

cutanees, les cellules germinales primordiales, — ayant echappe
a la degenerescence — deviennent le siege d'une nouvelle poussee
de Spermatogenese.

A partir du 5me mois, aussi bien dans les greffes sous-cutanees

•que dans les greffes intra-peritoneales, on voit apparaitre des

ovocytes, representant une poussee parallele et atypique d'ovo-
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genese, aux depens de la glande genitale male, comme cela a
ete decrit par E. Guyenot et K. Ponse 1.

B. Autogreffes sur ablation partielle des testicules (19 cas).
Ces experiences ont ete faites sur des animaux auxquels on

avait laisse en place 1 testicule (ou 2 fois 72), 1/-2 ou V4 de testi-
cule, dans le but de voir si la presence, in situ, d'une certaine

quantite de glande genitale exergait une action inhibitrice sur
revolution du greffon. Les grelles ont ete faites sous la peau,
dans le peritoine et — suivant une methode nouvelle — sur la

portion testiculaire restee en place, par apposition.

1° Greffes sous-cutanees.

L'evolution est tout ä fait comparable, ä ce que Ton observe

sur les males castres. On note la sclerose consecutive ä la vascu-
larisation intense, l'envahissement des canalicules par les

cellules conjonctives et la degenerescence de la lignee germinale.
Le degre de degenerescence est fonction du degre de sclerose,,

qui parait lui-meme dependre de l'intensite de la vascularisation
initiale. Les parties centrales du greffon sont les plus degenerees,
les parties peripheriques peuvent conserver quelques canalicules
ä peu pres intacts. Les cellules germinatives primordiales qui
echappent ä la degenerescence et deviendront le point de depart
d'une nouvelle poussee, sont bien reconnaissables apres 4 mois
et demi. A 7 mois et demi on trouve, en effet, tous les stades
d'une nouvelle Spermatogenese accompagnee d'ovogenese.

2° Greffes intra-peritonealcs.

La sclerose est moins intense; par suite les parties peripheriques

restent ä peu pres intactes, tandis que le centre est trans-
forme en une masse conjonctive renfermant des cellules germi-
nales primordiales de reserve, avec dejä quelques mitoses-

(apres 3 mois).

3° Greffes sur testicule.

Cette methode de greffe d'un fragment de testicule sur le-

testicule ou la portion du testicule reste en place, realise les

conditions optima pour la survie du greffon. Les phenomenes

1 Gu\ enot et Ponse. C R. Soc. de Biol., 2 juin 1923.
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de sclerose sont presque nuls et ne sont marques que lorsqu'une
hemorragie, au point d'accolement, a entralne l'envahissement

— aussi bien du greffon que d'une partie du porte-greffe —,
par le tissu conjonctif avec formation de pigment. Le centre
de la greife peut ainsi etre sclerose, ses canalicules subir une

degenerescence partielle, accompagnee de migration sporadique
de cellules conjonctives (mais sans formation de pseudo-

epithelium). La peripherie est dans tous les cas parfaitement
conservee; des le 2me mois, celle-ci, ou, s'il n'y a pas eu de

sclerose, la totalite du greffon, ne se distinguent pas de la glande
normale.

Conclusions.

1° L'evolution des autogreffes de testicules reste la meme

sur les animaux ayant subi une castration totale que sur ceux

ayant conserve de 1 k 1 /4 de testicule en place.
2° Le sort du greffon parait dependre avant tout des conditions

representees par le lieu d'implantation. Dans les greffes

sous-cutanees, la degenerescence et la sclerose sont maxima ;

celles-ci paraissent dependre de l'intensite de la Vaskularisation.
Dans les greffes peritoneales, la vascularisation est moindre,
ainsi que la sclerose et une partie des canalicules seminiferes

echappe ä la destruction. Dans les 2 cas, dans les parties
detruites, persistent des cellules germinales primordiales, qui
sont le siege d'une nouvelle poussee plus ou moins precoce, de

Spermatogenese et d'ovogenese.
La greffe sur testicule represente des conditions optima

entrainant une degenerescence minima des elements de la

lignee germinale; une importante partie de ceux-ci continuent
ä evoluer directement sans phase intercalaire de degenerescence.

Ces resultats correspondent ä la marche generale des

processus, ceux-ci pouvant varier, dans une certaine mesure, d'une

gre'e ä l'autre, suivant les conditions individuelles de la
reprise du greffon.

(Station de Zoologie experimental; Universite de Geneve.)


	Le sort des autogreffes chez le crapaud

